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DESCRIPTIF/RESUME de l’action :

Le collège Pablo Picasso fait partie du « réseau réussite scolaire » et il est classé « Etablissement à postes valorisés ». Le collège reçoit un public extrêmement hétérogène. Les élèves proviennent des familles de Golfe-Juan et des familles de Vallauris socialement et professionnellement plus en difficulté. Cette hétérogénéité se traduit dans les classes par de grands écarts de notes entre les élèves notamment à cause de l’importance qu’ils accordent à celle-ci. Cet écart a conduit à réfléchir à leur évaluation. 

Nous avons constaté qu’il y avait 16% d’élèves décrocheurs en cinquième durant l’année scolaire 2009/2010 alors que les élèves commençaient cette discipline. Ces élèves décrocheurs ont des caractéristiques communes. Ils sont incapables de produire un travail personnel chez eux : seul le travail en classe est effectué. 

Ce sont des élèves dont la situation sociale est souvent si lourde que leurs résultats scolaires sont secondaires. Pour remédier à ces décrochages, nous avons décidé d’utiliser un autre outil d’évaluation que celui de la note chiffrée en classe de cinquième : l’évaluation par compétences. Les élèves n’auront donc aucune évaluation chiffrée.

Cette action menée depuis septembre 2010 a été reconduite cette année. En effet, le bilan est positif pour nos élèves en difficulté et évite quelques décrochages scolaires. Cependant l’implication des parents et la diminution des élèves en décrochage scolaire nous semblent insuffisantes. C’est pourquoi nous avons reconduit cette année ce dispositif avec pour objectif de remédier aux points faibles de notre précédente action.

PUBLIC concerné :

Cette action vise tous les élèves de cinquième car nous savons que l’absence de note ne poserait aucune difficulté pour l’orientation des élèves. Ce n’est pas le cas de la classe de quatrième qui propose aux élèves une option prépa-pro s’ils le souhaitent. En troisième, il n’est absolument pas envisageable de supprimer la note pour les affectations en seconde générale, technologique ou professionnelle. 

La caractéristique principale d’une majorité d’élèves de l’établissement  est qu’ils ont une image très dégradée d’eux mêmes :

· Ils ne sont pas motivés à travailler, persuadés que la mauvaise note est inéluctable ou découragés trop vite face à une somme de travail.

· Ils pensent ne pas être capables de fournir le travail que l’on attend d’eux.

· Ils s’identifient à leurs notes et certains pensent que la collection de mauvaises notes sera synonyme de popularité.

Toutes les classes sont construites sur le même modèle en cherchant l’homogénéité, pourtant  nous constatons des différences importantes. 
Nous l’expliquons par des émulations plus ou moins positives à l’intérieur des groupes classes. 16% des élèves décrochent dès la cinquième et 38,5% n’ont pas la moyenne sur l’année. Ces chiffres bien qu’inquiétants voient leur origine dans le profil socio culturelle de nos élèves. En effet si nous arrivons à les intéresser en classe, il est très difficile de les faire travailler à la maison et le cours n’est généralement pas su.

Les élèves au niveau très satisfaisant sont répartis dans toutes les classes mais ils ne représentent  que 13% des élèves.
Tableau Récapitulatifs des résultats des élèves de 5ème en 2009/ 2010

	
	Moyenne annuelle de la classe
	Elèves ayant une moyenne>15
	Elèves ayant une moyenne <10 mais pas décrocheurs
	Elèves décrocheurs

	Résultat sur 153 élèves
	11/20
	13%
	22,2%
	16,3%


OBJECTIF(S) poursuivi(s):

Cette action a déjà été menée l’an passé avec les objectifs suivants :

- Faire prendre conscience à nos élèves que quelque soit leur niveau, ils possèdent des compétences évaluables.

- Motiver les élèves à travailler et à donner le meilleur d’eux-mêmes.

- Proposer un cadre d’évaluations formatives et sommatives extensible à d’autres niveaux et à d’autres disciplines.

Cette année, objectifs supplémentaires :

- Sensibiliser les parents à l’évaluation par compétences pour assurer le suivi à la maison.

- Lutter contre le décrochage scolaire

- Mettre en exergue les compétences du socle commun évaluées en cinquièmes. En effet notre établissement a pour politique de mettre en place progressivement le socle commun en commençant par la classe de 6eme puis de 5eme, etc.

MODALITES de mise en œuvre :

a. La mise en œuvre didactique

L’an passé lorsque nous avons décidé d’évaluer par compétences  en cinquième, nous nous sommes appuyées sur les travaux que nous avions réalisés il y a deux ans pour la mise en place du socle commun.
 En juin 2010, nous avions alors ciblé les compétences du socle à évaluer. Nous avions fait deux constations : 

- Il était nécessaire de modifier les évaluations sommatives et expérimentales afin d’y intégrer les compétences du socle que nous avions retenu.

- En classe de 5eme, nous devions évaluer de nombreuses connaissances  qui ne font pas partie du socle commun.

Cela a conduit à ajouter les « connaissances » qui nous permettent d’évaluer les compétences exigibles du B.O ne faisant pas partie du socle commun, et les « attitudes » nous permettent d’évaluer les attitudes recensées au B.O que nous n’évaluions pas précédemment.

L’ensemble des compétences du bulletin officiel ont été  réparties suivant les 6 items suivant : 

· Connaissances

· s’informer

· Faire, réaliser

· Raisonner

· Présenter

· Attitude

Puis nous avons recensé l’ensemble des compétences travaillées ou évaluées par séance. 

Nous avons vérifié que chaque compétence évaluée avait été précédemment travaillée au moins une fois et cibler combien de fois les compétences du socle commun étaient évaluées dans l’année.
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Ce travail préparatoire terminé, nous avons pu réécrire les séances de cours, les activités, les évaluations. Les activités et les évaluations comportent un tableau récapitulatif des compétences évaluées.

Sur ce tableau, les compétences du socle évaluées sont grisées et sont signalées par le logo  
	
	
	Acquis ou non acquis

	Connaître
	Définition de l’omniprésence de l’eau
	

	
	Test de reconnaissance de l’eau
	

	Raisonner
	Valider ou invalider l’hypothèse de la présence d’eau
	

	S’informer
	Dégager l’idée d’un texte
	

	Présenter
	Répondre à une question par une phrase
	


A la fin de chaque chapitre, les élèves ont un tableau récapitulatif des compétences qui seront évaluées. Une autoévaluation est proposée dans ce tableau ainsi que des exercices d’entraînement.
Nous encourageons vivement nos élèves à repasser les compétences non acquises et à utiliser les exercices de remédiation associés aux compétences évaluées pour s’entrainer. 

En outre, à la fin de l’année scolaire, nous ferons apparaître dans le socle commun renseigné par tous les professeurs le bilan de nos évaluations pour les items travaillés tout au long de l’année.
b. Mise en œuvre pédagogique et communication sur le projet

i. Présentation aux élèves

Dans un premier temps, nous avons distribué l’évaluation diagnostique aux élèves afin d’avoir leur point de vue sur l’évaluation chiffrée et leur réaction face à la suppression de la note. 
Nous leur avons ensuite présenté le projet d’évaluation par compétences : les avantages de la méthode,  la façon dont allaient se dérouler les activités, les cours et les évaluations ainsi que ce qui serait inscrit sur le bulletin.

 Il leur a été précisé  qu’ils auront accès ainsi que leurs parents aux compétences acquises via un logiciel informatique.

ii. Utilisation de l’outil informatique

Nous avons utilisé l’outil informatique pour le suivi de l’acquisition des compétences de nos élèves. Après quelques essais infructueux, nous avons opté pour l’utilisation de Pronote en créant un palier personnalisé de compétences. Ce dernier reprend toutes les compétences relevées dans le BO du 28 Août 2008.

Cette année nous avons incrémenté au fur et à mesure que nous les traitions les compétences évaluées  dans le palier. Cela a permis  aux parents d’avoir une vision plus synthétique de l’avancement de l’évaluation grâce à un nombre limité de compétences à suivre trimestriellement. C’était une façon de simplifier une tâche qui peut être décourageante au premier abord.
iii. Bulletins

Le bulletin ne pouvant pas dépasser une page, nous avons du synthétiser nos 6 items d’évaluation en 3 colonnes intitulées : « CAPACITES », « CONNAISSANCES » et « ATTITUDE ».
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Exemple :

iv. Présentation aux parents

Lors de la réunion parents professeurs d’Octobre 2011, nous avons expliqué aux parents ce qui avait conduit à mettre en place ce projet via un PowerPoint présentant aussi les résultats de l’enquête PISA et comment celui-ci allait se dérouler.  Cette réunion nous a permis aussi de comprendre les craintes de certains parents et de les rassurer.

En outre, lors des remises de bulletins du premier et du deuxième trimestre, nous avons montré à tous les parents reçus en entretien individuel comment  accéder au palier personnalisé sur Pronote afin de consulter les compétences acquises  ou non acquises de leur enfant ce trimestre. Nous leur avons aussi précisé que les élèves pouvaient repasser certaines compétences non acquises précédemment.

EVALUATION/INDICATEURS :

Pour évaluer l’évolution de l’estime de soi de nos élèves et leur ressenti sur le mode d’évaluation, nous avons distribué un questionnaire à la fin du mois de juin à nos élèves de cinquième.
La lutte contre le décrochage scolaire peut être évaluée en fin d’année par les résultats sur les trois trimestres. ainsi que par la motivation au travail.

La sensibilisation des parents peut être mesurée par le nombre de parents venue à la réunion parents/professeurs et le fait que nous n’ayons aucun retour négatif en cours d’année malgré les avis partagés du départ.
La mise en valeur du socle commun  dans notre palier personnalisé fait que les élèves  de cinquième ont été informés de l’existence du socle commun et de sa finalité en classe de troisième.
RECIT d’expérience (il permet de retracer le déroulement du projet, de reconstituer les différentes étapes de l’action) :

Cette action se déroule sur les deux dernières années. Le point de départ est la volonté de tester l’évaluation par compétences et ses bienfaits ou non sur des élèves en difficulté. Ce projet a nécessité l’aval de notre hiérarchie (Mme Le Principal et Mme l’I.P.R) et fait l’objet d’un vote au C.A de juin2010 nous autorisant à ne plus évaluer au moyen d’une note chiffrée. 
En juin 2010, nous avons travaillé sur la mise en œuvre didactique et pédagogique du projet ainsi qu’à sa présentation aux élèves, aux parents et au collégien. Le mois de septembre 2010 nous a permis de communiquer au près de tous les acteurs (équipe éducative, parents, élèves) autour de ce projet et de commencer nos évaluations diagnostiques.
 Le premier trimestre nous a servi à choisir l’outil informatique adapté, à mettre en place le palier personnalisé et à avoir une idée claire de la forme bulletin. Une fois ces deux problèmes majeurs réglés, l’année s’est déroulée classiquement.
A la fin de l’année scolaire à l’occasion du bilan de l’action, nous sommes revenues sur nos évaluations diagnostiques et avons redistribué un questionnaire-bilan pour voir si l’opinion des élèves sur l’évaluation avait évolué. Une étudie approfondie de ses résultats et  des bulletins trimestriels des élèves nous ont permis de tirer un bilan positif de l’évaluation par compétences tout en soulevant des axes de progrès évidents.
Nous avons donc décidé de reconduire le projet en nous focalisant principalement sur les trois objectifs cités précédemment (cf. objectifs). Nous avons donc refondé notre palier personnalisé, mis en exergue le socle commun sur toutes nos activités, évaluations et fiches préparatoires aux évaluations et enfin de communiquer avec les parents plus simplement.
BILAN/ANALYSE de l’action (incidences sur les pratiques et sur les acteurs, résultats obtenus…):

Effets sur les élèves :
a) Estime de soi :

Lors de nos évaluations diagnostiques en septembre 2010 et 2011, nous avons pu constater que s’ils ne considéraient pas qu’une évaluation mesurait leur intelligence, ils pensaient plutôt que cela leur permettait d’être fiers d’eux-mêmes et de rendre leurs parents fiers d’eux. L’évaluation de leurs compétences scolaires était donc un indicateur fort de leur estime d’eux-mêmes. Cette constatation reste vraie même pour des élèves en grande difficulté.

La plupart des élèves affirmait  faire de leur mieux pendant les évaluations et que l’évaluation était importante. 

Pourtant face aux évaluations, nos élèves ne mettent pas en pratique ce qu’ils pensent : certains cherchent à collectionner les mauvaises notes comme des trophées, d’autres se découragent très vite sans tenter de s’améliorer par la suite.

 En revanche, nous avions l’impression qu’ils se croyaient incapables de fournir le travail attendu. Cette impression était fausse, un pourcentage très faible d’élèves projetait une mauvaise note à venir.

Lors des bilans de fin de l’année scolaire les élèves ont exprimé le sentiment que la physique chimie était facile. Ils expliquent  cette impression par le fait de faire disparaître la note a diminué le stress inhérent à l’évaluation, les élèves plus rassurés sont plus contents d’eux.

En détaillant les compétences acquises et non acquises, les élèves se sont focalisés sur leurs acquisitions, leur donnant une impression de réussite.

Notre projet a eu un effet bénéfique sur l’estime de soi. En donnant l’impression à une majorité d’élèves d’avoir des réussites, nous avons diminué la fracture existant entre la vision rêvée des élèves et la réalité. 

b) Intérêt  pour  les élèves décrocheurs.

Ce projet livre certaines informations sur les élèves décrocheurs, sur leur rapport à l’évaluation et sur les effets de celle-ci sur leurs performances et leur investissement: ils accordent une grande importance aux notes; derrière une attitude souvent fanfaronne, la mauvaise note est souvent perçue comme une sanction violente qui génère une mésestime de soi et par réaction un repli dans une attitude de rejet du scolaire accompagnée d’un discours aux accents d’assurance qui cache souvent un grand désarroi.

L’évaluation par compétences a permis à des élèves qui se sentaient stigmatisés par des notes très faibles, de se fondre dans la classe. Ils ne s’identifiaient plus comme des « mauvais élèves », puisque tous avaient des compétences acquises et des compétences non acquises. Leur but n’était pas d’acquérir la totalité des compétences mais ils étaient satisfaits de chaque acquisition. Certains se sont pris au jeu et ont fait en sorte d’obtenir plus de compétences validées à chaque évaluation. 
Ils ont aussi apprécié de voir figurer les compétences sur lesquelles ils étaient évalués sur les copies. Cela a atténué leur impression que le professeur cherchait à les piéger lors des évaluations. Souvent très actifs et investis lors des séances de manipulation, manifestant une attitude positive, quoique ne parvenant pas à rédiger le compte rendu du travail réalisé, ils ont ainsi vu leurs compétences reconnues, leurs graves lacunes à l’écrit ne les ont pas enfermés dans une situation d’échec, notifiée habituellement sur le bulletin. Ils ont alors perçu ce système d’évaluation comme une nouvelle chance. Ils se sont sentis motivés et valorisés.

Si certains élèves ont un rapport à l’école et à la note difficile, d’autres semblent enfermés dans l’idée que l’enjeu de l’école ne peut être que la note. C’est donc pour les élèves en difficultés, sur la voie d’un décrochage en partie généré et perpétué par l’évaluation traditionnelle chiffrée qui les met en échec que l’évaluation par compétences se révèle très constructive car le détail des acquisitions leur permet de voir qu’ils peuvent être en réussite. Ils peuvent, grâce à ce dispositif, dépasser leur angoisse de l’échec et redonner du sens à leurs apprentissages, pour se réinventer en tant collégiens.

En 2009/2010 nous dénombrions 16,3% d’élèves décrocheurs, l’an passé ce nombre a diminué pour atteindre les 11,3%. Ce chiffre est maintenue pour l’année scolaire 2011/ 2012 alors que notre cohorte est globalement plus faible. 
Ce résultat bien que perfectible nous satisfaisait surtout si on prend en compte que chaque année un certain nombre de ces  élèves sont réorientés en S.E.G.P.A. Ces élèves sont décrocheurs car ils sont dans l’incapacité de suivre le programme de cinquième quelque soit le mode de transmission. La plupart des élèves décrocheurs ont en outre des situations sociales si lourdes que leur scolarité n’est pas une priorité.

c) Motivation au travail des élèves.

L’évaluation par compétence a été très positive pour les élèves en difficultés. Comme nous venons de l’écrire.

Certains élèves contents d’eux dans notre discipline et formatés par l’évaluation chiffrée regrettaient que la physique chimie ne soit pas notée car cela aurait du « remonter leur moyenne générale ». Il est à signaler que la moyenne générale n’apparaît sur aucun document depuis plusieurs années au collège.  Toujours dans la même idée, certains nous ont dit que c’était mieux d’avoir 20/20 que « acquis » et inversement qu’il valait mieux avoir « non acquis » que 0/20.
Un nombre très important d’élèves est passé du système chiffré à l’évaluation par compétence sans soucis affirmant même ne pas voir de différences en fin d’année.

Si l’évaluation par compétences  a été bénéfique pour beaucoup d’élèves, il faut reconnaître que certains élèves, très scolaires, ont moins travaillé l’apprentissage des leçons, préférant travailler la discipline notée plutôt que la physique chimie pour certaines évaluations. Il est évident que l’évaluation par compétence frustre une partie des « moyens/bons » élèves qui n’y trouvent pas une valorisation aussi importante qu’avec une note chiffrée.

Cette méthode est très positive pour les très bons élèves qui au lieu de se satisfaire d’une très bonne note, vise l’excellence en cherchant à acquérir toutes les compétences. Nous constatons un plus grand nombre de  très bons résultats que nous relions au nombre grandissant d’élèves en réussite  venant  repasser les quelques items en cours d’acquisition ou non acquis. Cette poursuite de l’excellence nous encourage à poursuivre ce projet.
d) Etendre le projet à d’autres niveaux et d’autres matières.

Nous avions choisi l’année de cinquième pour réaliser cette innovation car nous savions que l’absence de note ne posait aucune difficulté pour l’orientation des élèves. Ce n’est pas le cas de la classe de quatrième qui propose aux élèves une option prépa pro s’ils le souhaitent. En troisième, il n’est absolument pas envisageable de supprimer la note pour les affectations en seconde générale, technologique ou professionnelle. 

Nous pensons qu’en travaillant avec notre direction et nos IPR, il est possible d’étendre ce travail à la quatrième mais pas à la troisième. Vu la somme de travail que représente le travail préparatoire et les travaux de réécriture des séances, nous n’envisageons pas de le mettre en œuvre en septembre 2012.
En revanche nous reconduisons l’an prochain le projet en cinquième si le contexte de l’établissement est favorable. 

Effets sur les méthodes d’enseignements

a) Sur la qualité des séances et des évaluations

Le fait de cibler pour chaque séance les compétences à travailler ou à évaluer nous a amené à en réduire leur nombre. En effet les séances faites les années précédentes comportaient un nombre très variable de compétences. De plus, la plupart du temps les attitudes n’étaient pas évaluées du tout. L’an dernier, nous avons constaté que l’évaluation des attitudes était le point noir de notre évaluation. Quand on y pensait, cette évaluation était basée sur des critères ne correspondant pas toujours aux instructions officielles en la matière. Nous évaluions  trop souvent le rangement et le nettoyage des paillasses (qui peut être inclus dans la compétence 6  « Autonomie et initiative») mais jamais l’imagination raisonnée. Nous avons rétablit ce déséquilibre. Nous avons cette année constaté une confusion pour les élèves sur le terme « attitude »; ils entendaient « comportement » quand nous évaluons l’attitude face au travail. Un élève peut être poli et agréable mais avoir une attitude très négative face au travail  ou inversement.
Nous avons constaté qu’il était possible d’évaluer plusieurs fois la plupart des capacités et attitudes présentes dans le programme, en revanche les connaissances ne sont évaluables qu’une seule fois dans l’année voire deux. Cela oblige à faire un travail de remédiation efficace sur les connaissances qu’il est bien difficile de mettre en place faute de temps spécifique associé.

Quand nous avons repris les évaluations faites l’an dernier nous avons constaté que certaines comportaient un trop grand nombre de compétences. Cette année nous avons réalisé des évaluations plus courtes et plus fréquentes. En voulant évaluer au moins deux fois les compétences du socle, nous avons démultiplié le nombre d’évaluations. Les élèves ont passé trop de temps à faire des évaluations et nous avons passé trop de temps à les corriger. Nous avons parfois tardé à rendre les évaluations des élèves, ce qui a réduit l’efficacité des évaluations sommatives et décalé la mise en place de la remédiation.

La première année nous n’avions pas suffisamment poussé les élèves à faire de la remédiation. Si les cours étaient prêts sur ENT, nous n’avons pas le temps sur les séances de travailler cette remédiation. Nos élèves ne sont pas suffisamment autonomes pour que nous nous contentions de les soutenir par mail et il est bien difficile de les envoyer en accompagnement éducatif pour faire ce travail, certains élèves ont besoin d’un soutien ponctuel, ce qui n’est pas compatible avec l’organisation de l’accompagnement éducatif de cette année. Cette année en notant sur le bulletin du premier trimestre la possibilité de venir repasser sur leur temps libre les évaluations manquées, un  nombre d’élèves plus important est venu. Cette remédiation ne fut efficace que pour les élèves n’ayant pas besoin d’un  soutien ou de la présence d’un adulte pour faire la remédiation. Au fur et à mesure de l’année le nombre d’élève repassant des évaluations sans avoir fourni un travail suffisant avant de venir nous voir, a augmenté. Cela prouve une fois de plus la nécessité d’avoir un temps de remédiation  encadré pour ces élèves.

b) Sur les manipulations :

L’évaluation par compétences a eu des effets très positifs sur la partie manipulation. Nous avons la chance d’avoir une demi-heure dédoublée en cinquième, ce qui nous permet d’avoir les classes de cinquième en demi-groupe une heure, une semaine sur deux.  Nous réalisons systématiquement des manipulations lors de ses séances. Nous avons constaté que ces séances étaient vraiment adaptées à l’évaluation des attitudes.

Dans une même séance, nous avons distingué les compétences travaillées des compétences évaluées.

En ce qui concerne les capacités  et les connaissances travaillées, nous avons fait le choix de ne pas écrire systématiquement l’intitulé de la compétence pour ne pas fausser les investigations des élèves. 
L’utilisation de Pronote est très efficace, car nous pouvons faire une partie de l’évaluation en direct pendant la séance, et donner aux élèves le résultat de leur évaluation. En revanche, nous n’avons pas reporté les résultats de cette évaluation sur la feuille élève, obligeant les parent à se connecter sur Pronote pour avoir le résultat de l’évaluation de leur enfant. La pratique nous démontre que les parents ne le font pas.

Nous avons pensé faire évoluer notre dispositif en proposant aux élèves de s’auto-évaluer et de comparer nos résultats mais ce travail pour être faire sérieusement doit être contrôlé par le professeur et nous n’avons pu le généraliser à toutes les séances.
c) Sur le suivi de l’évaluation

L’utilisation de Pronote s’est révélée fonctionnelle et très pédagogique. En effet, nous avons pu dégager des profils de classes et d’élèves très facilement. De même, lorsque nous constations qu’une compétence  (voire toutes les compétences d’une évaluation) était non acquise, nous avons pu reprendre cette partie et refaire des évaluations de rattrapage. 

Le bilan par élève, proposé par Pronote nous a permis de remplir la colonne « conseils » des bulletins de manière beaucoup plus précise et personnalisée qu’auparavant.

Nous regrettons que les parents n’aient pas suffisamment utilisé l’outil informatique pour faire le suivi de leur enfant l’an passé. De plus, même si nous avons mis en place des actions pour inciter les parents à consulter Pronote, le nombre de parents qui consulte régulièrement le palier personnalisé est encore perfectible. Ce n’est qu’au fur et à mesure du déroulement du projet ainsi qu’en sensibilisant nos élèves que ce nombre pourra atteindre des proportions satisfaisantes.
d) Sur les bulletins et notre connaissance de l’élève

Notre principale crainte dans le projet était que l’absence de notes pouvait décrédibiliser notre discipline pendant les conseils de classe ou face aux parents. La principale adjointe, présidente des conseils de classe de cinquième, a toujours veillé à valoriser notre évaluation. En effet, lorsque le conseil de classe parlait d’un élève en manque de travail, elle a systématiquement vérifié notre degré de validation des connaissances.

En outre, le fait d’évaluer et de cibler certaines attitudes, nous a permis de mieux cerner le comportement de l’élève face au travail.

Ainsi, loin d’être décrédibilisées, nous avons apporté un nouvel éclairage sur les élèves, grâce à l’évaluation par compétences.

Par exemple, lors de la synthèse d’un élève apparaissant comme faisant de son mieux en classe mais ayant des difficultés, le bilan des compétences en sciences physiques a montré que ces difficultés provenaient d’un manque d’apprentissage des leçons, et que le sérieux constaté en classe ne s’appliquait pas à la maison.

Points de vue des différents intervenants sur le projet.

1. point de vue de la physique chimie

Nous sommes globalement très satisfaites d’avoir réalisé ce projet, car il nous a permis de mesurer combien la manière d’évaluer pouvait avoir de répercussions sur la didactique des cours présentés et sur le travail des élèves.

Ce projet nous a permis de nous familiariser avec l’évaluation par compétences rendue nécessaire pour la validation du socle commun de compétence palier 3.

Nous sommes très motivées pour reconduire notre projet l’an prochain et améliorer la communication. Il faudra pousser les élèves et leurs parents à consulter plus régulièrement la fiche bilan de leur niveau d’acquisition et chercher une solution plus efficace pour la mise en place  des heures de remédiation.

2. point de vue du Principal et du Principal adjoint

Ce dispositif d’innovation pédagogique, soutenu par le PASIE, a pu être mis en place au sein du collège, grâce à l’initiative et la persévérance des deux enseignantes de physique chimie du collège. Le choix de l’évaluation par compétences s’est quasiment imposé sur le niveau de 5éme pour des questions juridiques d’orientation. Cette évaluation par compétences a donc concerné 6 classes et 145 élèves. Du point de vue de la direction, trois points essentiels sont à retenir concernant cette expérience durant ces deux années scolaires : l’évaluation par compétences comme outils de diagnostic, de motivation et de communication. 

L’évaluation par compétences comme outil de diagnostic et d’analyse lors des conseils de classe. 

Lors des conseils de classe, de toutes les 5émes, nous avions à notre disposition, sur les bulletins les 3 critères d’évaluation retenus : capacité, analyse et connaissances. Ces critères reflétaient, la plupart du temps, le profil scolaire de l’élève, et permettaient d’affiner la vision de l’équipe éducative. En tant que présidente de conseil, ces critères m’ont permis de diminuer les tensions face aux enjeux pédagogiques de cette instance et d’éclairer au mieux les acteurs. 

L’évaluation par compétences comme outil de motivation pour les élèves

Lors de ces conseils de classe deux types d’élèves se sont distingués : ceux dont le rapport à l’école et  à la note notamment reste difficile et ceux dont l’enjeu de l’école ne peut être que la note. Pour la première catégorie d’élèves, ils ont pu grâce à ce dispositif dépasser leur angoisse de l’échec et redonner du sens à l’apprentissage. Ce qui leur donne une nouvelle base dans leur métier de collégien.

L’évaluation par compétences comme outil de communication avec les différents  acteurs de  la communauté éducative.

Cette expérience a montré aux autres membres de l’équipe pédagogique les avantages et la faisabilité de la mise en place du socle commun de compétences et de connaissances. De nombreux enseignants soucieux de faire évoluer leurs pratiques pédagogiques et de s’adapter au mieux à un établissement sensible se sont intéressés à ce dispositif. 

 Au-delà, du niveau de 5eme, cette expérimentation a permis de commencer à dégager une culture commune au sein du collège de l’évaluation par compétences et à crédibiliser la mise en place de la validation pour le palier 3 du SCC pour les 3èmes et justifie le début de réflexion, pour la rentrée 2011, de l’évaluation par compétences pour toutes les 6émes.

Quant à la communication avec les parents, elle s’est avérée moins difficile que prévue, même s’il faut encore l’améliorer. Tous comparent cette évaluation avec celle du 1er degré.

De plus, cette expérimentation a permis durant toute l’année scolaire de prouver qu’il existait d’autres formes d’évaluations et de commencer à acquérir une culture commune. Mais cette expérience n’aurait pas pu prendre cette ampleur, au sein du collège, sans l’investissement de Mesdames Bonfils et Inversin qui se sont investies sans compter leur temps et leur énergie, et qui ont fourni un travail d’un professionnalisme remarquable et de haute qualité. 

Pour l’intérêt des élèves  et des enseignants, c’est avec enthousiasme que le collège Pablo Picasso souhaite poursuivre cette innovation pédagogique et soutenir ce projet. 
Points de vue des enseignants.
Lors de la réunion plénière de fin d’année, nous avons distribué un questionnaire pour obtenir l’avis de nos collègues. Nous avons récolté l’avis d’une trentaine de professeurs.

Tous ont eu connaissance de l’existence de notre projet mais seuls les collègues présents aux conseils de classe de cinquième savaient sur quoi il portait. De nombreux enseignants n’avaient pas une idée précise des modalités de mise en place du projet. Il serait intéressant l’an prochain à la rentrée de faire une nouvelle réunion d’information sur notre projet à l’intention des collègues intéressés.

Les collègues  travaillant en SEGPA ont montré un réel intérêt pour le projet. Leur constat sur les notes chiffrées et sur la motivation de leurs élèves étant encore plus tranché que nous.

Les collègues de mathématique et de S.V.T. se sont dits prêt à s’associer à notre projet dans le futur. 
Les collègues de langues vivantes pensent que notre façon de travailler sera facilement adaptable à leur méthode de travail. Cela entre parfaitement dans l’esprit voulu par le cadre européen commun de référence pour les langues (C.E.C.R.L). Les professeurs de langues restent en majorité très attachés à la note chiffrée, ils ont du mal à imaginer qu’il est possible de s’en passer à l’heure actuelle.

Si notre projet intéresse nos collègues, ils pensent que ce dernier demande un très (trop) grand investissement. Ils craignent le nombre d’heures de concertation en équipe et la surcharge de travail inhérente à la réécriture des cours. Si certains montrent de l’intérêt pour le projet, aucun collègue ayant des classes de cinquième l’an prochain n’est prêt à nous rejoindre. Le projet sera reconduit, sans l’étendre à d’autres disciplines.

Points de vue des élèves et des parents 

L’an passé, lors de la réunion parents de début d’année  nous avons interrogé à l’oral les parents sur l’évaluation chiffrée. 

Il en ressortait que les parents ont une note « limite »  à partir de laquelle, ils sont satisfaits de leurs enfants. Bien évidemment, chaque parent a une note limite différente (entre 8 et 15). Le fait  que cette note provienne d’un manque de compréhension ou d’un manque d’apprentissage de leur enfant importe peu, tant qu’elle est supérieure à la note limite.
Finalement, cette inquiétude n’avait  pas donné lieu à des contestations l’an passé, mais les parents nous avaient paru moins impliqués dans le travail de leur enfant en sciences physiques. Nous expliquions cela par un manque de visibilité de leur part du niveau réel de leur enfant. En effet, une moyenne est une information simple et rapide à obtenir, alors que la consultation du livret demande plus d’efforts et d’intérêt pour le travail réalisé.

Cette année grâce à une incrémentation progressive des compétences à évaluer dans Pronote, quelques parents ont paru plus sensibles à ce travail. Notamment grâce aux élèves qui maitrisant de mieux en mieux PRONOTE via l’E.N.T, ceux-ci consultaient plus régulièrement le palier personnalisé et leurs parents avec eux.

FREINS et LEVIERS dans la mise en œuvre de l’action :

Freins : 

· Cette méthode nous a obligés à évaluer de manière beaucoup plus fréquente. L’entrée du niveau d’acquisition dans le logiciel Pronote prend plus de temps que l’entrée d’une note chiffrée. Il en résulte un temps de correction plus long et si on ne rend pas très rapidement (au maximum dans la semaine qui suit), les élèves se désinvestissement des items et ne sont pas du tout motivés pour la remédiation.
· Le temps que prend la refonte des cours est décourageant pour la plupart des collègues.
· Pour entrevoir et comprendre les avantages de cette méthode, il est nécessaire d’avoir un esprit de synthèse puisque le nombre d’items est important.
· Nous rencontrons toujours une difficulté pour trouver le temps de la remédiation.

· Il est difficile de faire un compte rendu lors des évaluations de mi-trimestre, sortir un bilan personnel est compliqué (il doit de plus être en couleur) 

Leviers :
· Une relation de confiance s’établit entre le professeur et les élèves, ils ne se sentent plus piégés lors des évaluations.

· Cette méthode évite ou attenue le sentiment d’échec pour les élèves en difficultés. 
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